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L'DE et Londres entament
les pourparlers du divorce

BREXIT La prenlière rencontre entre les négociateurs des deux parties a eu lieu ce lundi

Il> Le Royaume-Uni
a accepté les conditions
de Bruxelles
sur le calendrier
des négociations.
Il> Theresa May fera
une offre sur le droit
des citoyens lors
du sommet de Bruxelles
en fin de semaine.

Un an après le référen-
dum sur le retrait du
Royaume-Uni de lUE

(prononcez- " Brexit »), les négo-
ciateurs choisis par chaque par-
tie ont donné le coup d'envoi des
négociations sur ce départ, hm-
di. Dans ces avanc~es purement
logistiques, il semble que ce soit
l'UE qui ait donné le «la ». Son
exigence selon laquelle les dé-
tails du divorce devront être ré-
glés avant de commencer à. dis-
cuter de la future relation a été
reprise à son compte par les deux
bords,

« Ce n'est pas qU(lnd 11'$dv,·cw;.
,çùms cmn merwcnl mail< COll!-

mmt elll'.sfinissellt qui wmptc »,
s'est justifié David Davis, le mi-
nistre britannique du Brexit, in-
terrogé à plusieurs reprises à ce
sn jet. " C'est une question de bon
sens, ce /l'est pas une demande
que Ion fait pOlir obtenir des
tvnccssicms », a expliqué le négo-

CÎateur en chef de nlE pour le
Brexit, Michel Ramier. «Quand
on aura franchi des progrès suf-
jlsant,v ct COllcrets, alors,;e serais
le J1n:mier il recamnu.mder uu
Con,<ieileuropéen (cénacle des di-
rigeanL" des pays dl' l'UE) d'ou-
L'ri/' en parallèle la négociation
sur les COntours de lafitture l'ela-
tùm », a-t-il ajouté. Et d'expli-
quer quïl élait fort probable que
cette sl'conde discussion se pro-
longe au-ddà du Brexit, en mars
2019. « On met en œuvre la déci-
.sion du Royaume-Uni de (...) dé-
tricoter 44 années dL; relatiollS
mn.y/mites patlemme1!t lmlre
nous », a souligné l'ancien COm-

missaire européen.
La cadence voulue par les Eu-

ropéens est bien conlIue: les ci-
tovens d'abord, le solde des
l'o'mptes et les questions territo-
riales, en palticulier la frontière
entre l'Irlande (dans l'UE) et l'Ir-
lande du Nord (Royaume-Uni).
Des groupes de travail planche-
ront sur les deux premières
questions. Le très sensible dos-
sier l'Irlande du Nord fera quant
à lui l'objet d'un dialogue entre
Sabine Weyand, l'adjointe de
Barnier, et Oliver Rabbins, le
conseîller européen de la Pre-
mière ministre britannique,
Theresa Ma... Une semaine de
négociations' se tiendra chaque
mois au niveau politiq~]e, dès le
17Juillet, puis le 28 août et le Hl
septembre. Le coordinateur du

Parlement pour le Brexit, Guy
Verhofstadt. a rappelé lundi que
le calendrier était trè!i serré,
puisque tout devra être réglé il
l'automne 2018 pour laisser les
parlements respectifs voter.
La presse britannique se fai-

sait écho, ces derniers jours,
d'une « ojfre générwse" sur le
sort des citoyens européens qui
se sont établis au Royaume-Uni,

que David Davis entendait pré-
senter lundi. C'est finalement
Theresa May qui exposera ses
idées à ses homologues, lors du
Sommet des chefs d'État et de
gouvernement qui se tient en fin
de semaine à Bruxelles.
«Notre priorité ext de trouver

po ur eUJ-' et leur famillete mO,lIen
de sicuri,qer le,çdroit.~ aeqllisjus-
qu'à la dute du retrait du
Ro,vallll1e-Urli », selon les prin-
cipes de continuité, de réciproci-
té et de non-discrimination. se-
lon Barnier. Problème: les idées
que relaie la presse outre-
Manche sonl en deçà du statu
quo.

A l'amorce de cette rencontre,
rUE semblait ne plus trop bien
savoir que penser du résultat des
élections britanniques: COllVO-

quées pour conforter la position
"Brexit dur» de Theresa May,
elles lui ont fait perdre sa majo-

rité absolue. May voit aussi son
autorité contestée avec sa ges-
tion boileuse de lïncendie de la

tour Grenfell à Londres.
Mais il n'a pas semblé y avoir

de la malice des Européens, plu-
tôt de l'inquiétude quant à une
possible rupture des négocia-
tions en cours de route si le gou-
vernement vacille ou s'il cherche
à tâtons à définir sa position.
David Davis a tenu à être

clair: Londres veut toujours
quitter le marché unique, pour
s'affranchir des quatre libertés
sacro-saintes des Européens,
quitter l'union douanière et re-
bâ.tir de rien un nouvel accord
douanier et de libre-échange.
«./1' ne ,\'~is ni opti1lli.~te. n-i

pesili1lli.~te,je suis déterm iué ». a
conclu Michel Baraier, citant

Jean Monnet, artisan du projet
européen. Davis a quant à lui fait
appel Ii la prose de Winston
Churchill. «Un }lt,~sillli."ilet'Ilil
la difficulté dans cltuque (Jpp01'-

tUII ilé. un optlm Îsle t'oit l'oppor-
tunité dmls chaque dffliculté ",
a-t-il dit. Tenter de faire le lien
entre ces deux figures histo-
riques fait donc de lui « un opti-
miste déterminé >J ••
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lire our nCllre olte l'.rtlcle de notre
correspondante a Londres, Hélaine
Lefran~olo,« L'autorité de The ••••• May
ne tient plus qu'a un Iii"
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